
Vendredi Saint 2020 - Liturgie de la Passion – Moriani-Plage -  
15h00 - Heure de sa Mort sur la Croix 

 

1. Entrée  
 
Voici le bois de la croix, qui a porté le salut du monde.  
 

Chrétiens, chantons à haute voix : Vive Jésus ! vive sa croix ! 

 
Silence – Prosternation 
 

1) Bois tout en feu, buisson ardent où rien n'est cendres / Croix où le Fils se 
laisse pendre quand vient le temps / Dieu parle en toi, et tu portes le prix de 
la rançon / De son Amour tu nous donnes la mesure, montrant le corps et la 
blessure, où il nous dit quel est son nom! Chrétiens, chantons à haute voix 
: Vive Jésus ! vive sa croix ! 
 
2) Bois où l'Enfer est englouti dans sa victoire, / Croix qui redresses plein de 
gloire le Fils maudit / Arbre de vie qui détruis le poison du fruit mauvais; / 
Ton Sang divin fait mûrir sur le Calvaire le Fruit voulu par notre Père, que 
nous cueillons pour notre Paix. Chrétiens, chantons à haute voix : Vive 
Jésus ! vive sa croix ! 
 
3) Bois où chacun peut regarder dans sa détresse / Le Fils que Dieu, plein de 
tendresse, nous a livré / Pour le pardon tu attires vers toi tout l'univers / De 
tout péché tu guéris et tu delivers / Rameau vivant qui fais revivre celui qui 
voit le cœur ouvert.  Chrétiens, chantons à haute voix : Vive Jésus ! vive 
sa croix ! 
 
4) Bois merveilleux orné du sang qui nous protège, / Croix où l'Agneau a pris 
au piège le lion méchant, Tu t'es levé comme un signe de paix pour les 
pécheurs; / Au sein des eaux tu détruis notre esclavage / En nous ouvrant le 
seul passage vers les secrets du Dieu Sauveur. Chrétiens, chantons à haute 
voix : Vive Jésus ! vive sa croix ! 
 
5) Bois où se meurt le Premier-né dans les épines, / Croix où le prêtre est fait 
victime pour nos péchés, / Tu es la pierre où repose le front du Bien-Aimé: / 
Sur ton autel s'accomplit le sacerdoce / Quand retentit le chant des noces, où 
les nations lui sont données.  Chrétiens, chantons à haute voix : Vive 
Jésus ! vive sa croix ! 
 
6) Bois où la femme est rachetée des fautes d'Ève. / Croix où Marie se livre au 
glaive, le cœur broyé / Tes bras voleurs lui arrachent l'enfant né de son corps; 
/ Et, Vierge Mère, elle enfante à la vraie vie / Les fils que Dieu, dans sa folie, 
sauve en souffrant jusqu'à la mort. Chrétiens, chantons à haute voix : Vive 
Jésus ! vive sa croix !  

 



2. Chemin de Croix – VIA CRUCIS  
 
Prière d'entrée : Dieu, Père très bon, par amour pour nous, tu as envoyé ton Fils sur la 
terre, qui s'est fait obéissant jusqu'à la mort sur une croix, pour nous sauver tous.  Je 
veux aujourd'hui suivre en pensée le Christ sur le chemin de la Croix, pour ouvrir plus 
largement mon âme à ta bonté sans mesure, et mieux comprendre la gravité de mes 
péchés. Que la contemplation des souffrances de Jésus éveille en moi contrition sincère, 
et la volonté de me corriger.  O Marie, Mère des douleurs, obtiens-moi de Jésus, cette 
grâce. Par tes saintes blessures, nous t'en prions, Seigneur Jésus, prends pitié de nous. 
Amen. 
 
I - Première station - Jésus est condamné à mort :  Nous t'adorons, Ô Christ et nous Te 
bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix !  « Adoramus te Christe et 
benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. Domine, 
miserere nobis ! «     
Jésus, innocent de toutes les accusations portées contre Lui, est debout devant le 
tribunal, et Pilate, par faiblesse et lâcheté, prononce contre lui la sentence unique. 
- N'avons-nous pas, nous aussi, condamné parfois notre prochain, et, avec une 
inconscience coupable, blessé sa réputation par médisance ou calomnie ? Pourtant Jésus 
a dit : " Ne jugez pas, et vous ne serez pas jugés !"  
- O mon Sauveur, si j'ai fait du tort à quelqu'un de cette façon, je le regrette 
sincèrement. Inspire-moi, je t'en prie, le respect de la réputation de mon prochain. 
Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.  
 
II - Deuxième station - Jésus est chargé de la Croix :  Nous t'adorons, Ô Christ et nous 
Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te Christe et 
benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. Domine, 
miserere nobis ! «     
Le Christ, injustement condamné, prend la croix sur ses épaules. Il la porte vers le 
Calvaire, car c'est par elle qu'Il veut nous sauver. " Si quelqu'un veut être mon disciple, 
qu'il prenne sa croix et qu'il me suive !" a dit le Christ. 
- Nos croix, ce sont nos échecs, nos afflictions, nos soucis, nos maladies...  
- Seigneur Jésus, aide-moi à porter ma croix derrière toi sans me plaindre ni récriminer, 
et que je parvienne au salut éternel. Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai 
confiance en Toi.                                                                                                                             
 
III - Troisième station - Jésus tombe pour la première fois sous le poids de la croix : 
Nous t'adorons, Ô Christ et nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta 
sainte Croix ! « Adoramus te Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem 
Tuam redemisti mundum. Domine, miserere nobis ! «     
Jésus tombe à genoux sous le poids de la croix. Mais il ne la rejette pas, Il se relève et la 
reprend pour la porter plus loin. 
- Il est lourd le fardeau des croix qui parfois pèse sur nous. Nous tomberons peut-être 
sous l'assaut des tentations et des adversités, ou nous laisserons-nous abattre par le 
découragement et le désespoir... 
- Seigneur Jésus, épargne-moi les chutes, et si je tombe, aide-moi à me relever. Amen. 
Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                                                                                                                                                                                                                                                                                         
 
IV - Quatrième station - Jésus rencontre sa très sainte Mère : Nous t'adorons, Ô Christ 



et nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te 
Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. 
Domine, miserere nobis ! «     
Presque tous ont abandonné le Christ, mais sa Mère est demeurée fidèle. Elle a suivi 
son Fils, portant avec Lui sa souffrance, et l'offrant pour le salut du monde.  
- Ô perfection inégalée de l'amour maternel !  
- Mère très sainte, fais que toutes les mères prennent ainsi à cœur le salut de leurs 
enfants, et que les enfants sachent reconnaître et respecter cet amour. Amen. Jésus, j’ai 
confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                                          
 
V - Cinquième station - Simon de Cyrène aide Jésus à porter sa croix : Nous t'adorons, 
Ô Christ et nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! 
« Adoramus te Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti 
mundum. Domine, miserere nobis ! «     
Associé par ce service à la Passion de Jésus, Simon de Cyrène a reçu la grâce de la foi et 
du salut éternel. 
- Nous aussi, nous devons savoir nous porter la croix les uns des autres : manifester 
bienveillance et compassion, consoler, encourager, secourir nos frères dans la peine ou 
le dénuement. Le Christ a dit : " Tout ce que vous avez fait à l'un de ces petits qui sont 
mes frères, c'est à moi que vous l'avez fait. "  
- Seigneur Jésus, fais qu'en chacun de mes frères je reconnaisse Ta présence. Amen. 
Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                                                                                                                                                          
 
VI - Sixième station - Véronique essuie le visage de Jésus : Nous t'adorons, Ô Christ et 
nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix !  « Adoramus te 
Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. 
Domine, miserere nobis ! «     
La foule se moque de Jésus, le frappe et le bouscule. Mais Véronique, femme au cœur 
droit, sait qu'Il est innocent. Bravant la meute déchaînée, elle se précipite et essuie le 
visage de Jésus. Forte de sa foi, elle ne craint personne.  
- Seigneur Jésus, que Ta grâce assure ma foi, pour que jamais de Toi je ne rougisse, et 
que toujours et partout, sans hésitation, je Te rendre témoignage. Amen. Jésus, j’ai 
confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                                          
 
VII - Septième station - Jésus tombe pour la deuxième fois : Nous t'adorons, Ô Christ et 
nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te 
Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. 
Domine, miserere nobis ! «     
Malgré l'aide de Simon de Cyrène, Jésus, affaibli, trébuche et tombe une deuxième fois. 
Dans un sursaut d'énergie Il se redresse et poursuit son chemin.  
- Quant à nous, quelles que soient nos bonnes résolutions, combien de fois n'avons-nous 
pas cédé aux mêmes tentations ! Nous sommes faibles, et si souvent complices de nos 
penchants mauvais !  
- Seigneur Jésus, délivre-moi des fautes commises par habitude ou lassitude ! Par Ta 
grâce relève-moi sur la route du bien ! Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai 
confiance en Toi.                                                                                                                      
 
VIII - Huitième station - Jésus réconforte les femmes de Jérusalem : Nous t'adorons, Ô 
Christ et nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! 
« Adoramus te Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti 



mundum. Domine, miserere nobis ! «     
Jésus, tout endolori, ne pense pas à Lui au plus fort de la souffrance. Il console et 
réconforte : " Ne pleurez pas sur moi, mais sur vous et sur vos enfants !"  
- Nous autres, bien souvent, n'avons de préoccupations que de nous-mêmes, et 
d'exigences qu'à l'égard du prochain. 
- Seigneur Jésus, délivre-moi de l'égoïsme et ouvre mon cœur à la miséricorde et la 
compassion ! Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, ..                                                                                                                                                           
 
IX - Neuvième station - Jésus tombe pour la troisième fois : Nous t'adorons, Ô Christ et 
nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te 
Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. 
Domine, miserere nobis ! «     
Jésus vacille encore et s'écroule. Mais le cœur est inébranlable. Il ira jusqu'au bout, 
portant avec la croix le poids des péchés du monde.  
- Epuisante et rude peut être aussi la route de l'abnégation, du sacrifice, du 
dévouement, de l'honnêteté. Mais que ne ferait-on pas, comme les saints, pour le Christ 
et son Royaume ?  
- Seigneur Jésus, donne-moi la force de persévérer dans Ton amour et dans le bien. 
Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai confiance…                                                                                                                                                                              
 
X - Dixième station - Jésus est dépouillé de ses vêtements : Nous t'adorons, Ô Christ et 
nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te 
Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. 
Domine, miserere nobis ! «     
Le chemin de croix de Jésus s'achève. Le sommet du Calvaire est atteint, et aussi 
l'humiliation ultime infligée à Jésus : Le voici exposé nu à la risée du public.  
- La souffrance de Jésus expie nos péchés d'impudeur et de sensualité.  
- Seigneur Jésus, crée en moi un cœur pur. Garde-moi dans la chasteté requise par mon 
état. Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en …                                                                                                                                                          
 
XI - Onzième station : Jésus est crucifié : Nous t'adorons, Ô Christ et nous Te 
bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te Christe et 
benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. Domine, 
miserere nobis ! «     
On cloue Jésus sur la Croix, tandis qu'Il prie pour ceux qui L'ont livré à la mort : " 
Père, pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu'ils font !"  
- Qui d'entre nous n'a jamais subi d'injustices, d'outrages ou d'humiliations ? Mais la 
foi renonce à la vengeance, elle enseigne le pardon des offenses.  
- Seigneur Jésus, je t'en supplie, apprends-moi à pardonner, même à mes plus grands 
ennemis, pour obtenir aussi la grâce de ta miséricorde. Amen. Jésus, j’ai confiance en 
Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                                                     
 
XII - Douzième station - Jésus meurt sur la croix : Nous t'adorons, Ô Christ et nous Te 
bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te Christe et 
benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. Domine, 
miserere nobis ! «     
L'œuvre de la Rédemption est accomplie. " Père, en tes mains je remets mon esprit !"  
- Tels furent les derniers mots de Jésus notre Sauveur.  
- Le Christ a donné sa vie pour nos péchés et nous a obtenu la Vie éternellement 
bienheureuse dans le Ciel.  



- Seigneur Jésus, que Ton sacrifice pour moi ne soit pas vain. Des liens du mal délivre-
moi, et conduis-moi sur ta route de lumière, pour que je puisse, quand viendra l'heure, 
remettre en paix mon âme entre tes mains. Amen. Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, 
j’ai confiance en Toi.                                                                                                                                                                                                                                                                                           
 
XIII - Treizième station - Jésus est déposé de la croix : Nous t'adorons, Ô Christ et 
nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! « Adoramus te 
Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti mundum. 
Domine, miserere nobis ! «     
On descend de la croix le corps inerte de Jésus, et Marie, sa Mère, Le reçoit sur ses 
genoux. Un glaive de douleur transperce son cœur, et ses larmes coulent sur la chair 
meurtrie de son divin Fils. Insondable est la Compassion de Marie avec Jésus pour la 
rédemption de nos péchés !  
- Mère très sainte, tu nous fus donnée pour Mère par ton Fils Jésus mourant sur la 
Croix. Je t'en supplie, intercède pour moi Mère très bonne, conduis-moi à Jésus. Amen. 
Jésus, j’ai confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                       
 
XIV - Quatorzième station - Jésus est déposé dans le tombeau : Nous t'adorons, Ô 
Christ et nous Te bénissons ! car Tu as racheté le monde par ta sainte Croix ! 
« Adoramus te Christe et benedicimus Tibi quia per sanctam Crucem Tuam redemisti 
mundum. Domine, miserere nobis ! «     
Bien modestes sont les funérailles de Jésus : Nicodème, Joseph d'Arimathie, Saint Jean, 
Marie et quelques femmes... On descend le Corps sacré dans le tombeau. Pas pour 
longtemps. Le jour de Résurrection est proche. - Chacun de nous devra mourir. Quand ? 
Nul ne le sait. Peu importe le faste de nos funérailles. Une seule chose compte, c'est 
d'être prêt à paraître devant le Seigneur.  
- Seigneur Jésus, garde-moi de la mort soudaine. Accorde-moi le temps de la pénitence. 
Que ton Corps sacré, reçu dans la sainte communion, me donne la force de bien 
accomplir le grand passage, et accueille-moi dans ton Royaume. Amen. Jésus, j’ai 
confiance en Toi. Marie, j’ai confiance en Toi.                                                                                                                                                                                                                                                                                                                  
                                                                                                                                                                                                                                                                                                                 

3. Liturgie de la Parole  
Isaïe 52,13 à 53,12 
 
Psaume: Paroles d´après Charles de Foucauld et sainte Thérèse de l´Enfant Jésus et musique: Chants de l´Emmanuel 

1) Mon Père, mon Père, je m´abandonne à toi /Fais de moi ce qu´il te plaira.  
Quoi que tu fasses, je te remercie, / Je suis prêt à tout, j´accepte tout,  
R. Car tu es mon Père, je m´abandonne à toi / Car tu es mon Père, je me 
confie en toi.  
2) Mon Père, mon Père, en toi je me confie, / En tes mains, je mets mon esprit. 
Je te le donne, le cœur plein d´amour. / Je n´ai qu´un désir: t´appartenir. 
 
Hébreux 4,14-16 ;5, 7-9 à 53,12 

 

La Passion de notre Seigneur Jésus Christ :  
+ Ô croix dressée sur le monde / Ô croix de Jésus-Christ ! (bis)  Fleuve 
dont l'eau féconde / Du cœur ouvert a jailli / Par toi la vie surabonde / Ô 
croix de Jésus-Christ ! 

 



L: Les chefs des prêtres multipliaient contre lui les accusations. Pilate lui demandait 

à nouveau : « Tu ne réponds rien ? Vois toutes les accusations qu'ils portent contre 

toi. » Pilatu l’interrugò dinò: Ùn rispondi nunda? Guarda di quantu cose elli t’accùsanu. 

L:  Mais Jésus ne répondit plus rien, si bien que Pilate s'en étonnait. A chaque fête 

de Pâque, il relâchait un prisonnier, celui que la foule demandait. Or, il y avait en 

prison un dénommé Barabbas, arrêté avec des émeutiers pour avoir tué un homme 

lors de l'émeute. La foule monta donc, et se mit à demander à Pilate la grâce qu'il 

accordait d'habitude. Pilate leur répondit :  « Voulez-vous que je vous relâche le roi 

des Juifs ? » Pilatu rispose: Vulete ch’e vi libareghji u rè di i Ghjudei ? 

L:  Il se rendait bien compte que c'était par jalousie que les chefs des prêtres 

l'avaient livré. Ces derniers excitèrent la foule à demander plutôt la grâce de 

Barabbas. Et comme Pilate reprenait :  « Que ferai-je donc de celui que vous appelez 

le roi des Juifs ? », L:  ils crièrent de nouveau :  F:  « Crucifie-le ! Crucifie-le ! » 

L:  Pilate leur disait : « Qu'a-t-il donc fait de mal ? » L:  Mais ils crièrent encore plus 

fort : F:  « Crucifie-le ! Crucifie-le ! » Pilatu, ripigliendu a parolla, li disse: Chì vulete 
dunque ch’e fàccia di quellu chì vo chjamate u rè di i Ghjudei? Briunonu dinò: 
Crucifìssalu! Pilatu li disse: Chì male hà fattu? È gridonu ancu più forte: Crucifìssalu! 
 
+ Ô croix, sagesse suprême / Ô croix de Jésus-Christ ! (bis) Le Fils de 
Dieu lui-même / Jusqu'à la mort obéit / Ton dénuement est extrême / Ô 
croix de Jésus-Christ ! 

 

L:  Pilate, voulant contenter la foule, relâcha Barabbas, et après avoir fait flageller 

Jésus, il le livra pour qu'il soit crucifié. Les soldats l'emmenèrent à l'intérieur du 

Prétoire, c'est-à-dire dans le palais du gouverneur. Ils appellent toute la garde, ils lui 

mettent un manteau rouge, et lui posent sur la tête une couronne d'épines qu'ils ont 

tressée. Puis ils se mirent à lui faire des révérences : F:  « Salut, roi des Juifs ! » Eppo 

si mèssenu à salutallu: Salute, rè di i Ghjudei! L:  Ils lui frappaient la tête avec un 

roseau, crachaient sur lui, et s'agenouillaient pour lui rendre hommage. Quand ils se 

furent bien moqués de lui, ils lui ôtèrent le manteau rouge, et lui remirent ses 

vêtements. Puis, ils l'emmenèrent pour le crucifier, et ils réquisitionnent, pour 

porter la croix, un passant, Simon de Cyrène, le père d'Alexandre et de Rufus, qui 

revenait des champs. Et ils amènent Jésus à l'endroit appelé Golgotha, c'est-à-dire : 

Lieu-du-Crâne, ou Calvaire. Ils lui offraient du vin aromatisé de myrrhe ; mais il 

n'en prit pas. Alors ils le crucifient, puis se partagent ses vêtements, en tirant au sort 

pour savoir la part de chacun. Il était quinze heures lorsqu'on le crucifia. 

L'inscription indiquant le motif de sa condamnation portait ces mots : « Le roi des 

Juifs ». Avec lui on crucifie deux bandits, l'un à sa droite, l'autre à sa gauche. Les 

passants l'injuriaient en hochant la tête :  

F:  « Hé ! toi qui détruis le Temple et le rebâtis en trois jours, sauve-toi toi-même, 

descends de la croix ! » 

L:  De même, les chefs des prêtres se moquaient de lui avec les scribes, en disant 

entre eux :  



F:  « Il en a sauvé d'autres, et il ne peut pas se sauver lui-même ! Que le Messie, le 

roi d'Israël, descende maintenant de la croix ; alors nous verrons et nous croirons. »  
Quelli chì passàvanu l’insultàvanu, è trinnicàvanu u capu dicendu: Ò! Tù chì distrughji u 
tèmpiu, è chì u ricustruisci in trè ghjorni, sàlvati da per tè, falendu da a croce!  I 
principali sacrificadori, cù i scribi, si ne ridìanu trà elli, è dicìanu: Hà salvu l’altri, è ùn 
si pò salvà ellu stessu!  Chì u Cristu, u rè d’Israele, falghi avà da a croce, affinchì no 
vèchimu è chì no crèdimu!  
 
+ Ô croix, victoire éclatante / Ô croix de Jésus-Christ ! (bis) Tu jugeras le 
monde / Au jour que Dieu s'est choisi / Croix à jamais triomphante / Ô 
croix de Jésus-Christ !    

 

L:  Même ceux qui étaient crucifiés avec lui l'insultaient. Quand arriva l'heure de 

midi, il y eut des ténèbres sur toute la terre jusque vers trois heures. Et à trois 

heures, Jésus cria d'une voix forte :  

+ « Éloï, Éloï, lama sabactani ? », L:  ce qui veut dire: + « Mon Dieu, mon Dieu, 

pourquoi m'as-tu abandonné ? » 

L:  Quelques-uns de ceux qui étaient là disaient en l'entendant : F:  « Voilà qu'il 

appelle le prophète Élie ! » 

L:  L'un d'eux courut tremper une éponge dans une boisson vinaigrée, il la mit au 

bout d'un roseau, et il lui donnait à boire, en disant : F:  « Attendez ! Nous verrons 

bien si Élie vient le descendre de là ! » 
Quelli chì èranu cruciffissi cun ellu anch’elli l’insultàvanu. Ghjunta a sesta ora, ci fù u 
bughjone nantu a tutta a terra, finu à a nuvèsima ora. È à a nuvèsima ora, Ghjesù disse à 
voce ribattuta: Eloï, Eloï, lama sabachthani? Ciò chì significheghja: Mio Diu, mio Diu, 
perchè tù m’hai abbandunatu? Unipochi di quelli chì èranu quà, avèndulu intesu, 
dìssenu: Eccu, avà chjama à Elia. È unu d’elli corse ad inzuppà una spunga cù l’acetu, è, 
avèndula messa in punta à una canna, li dete à bèie, dicendu: Lasciate, guardemu s’ì Elia 
hà da vene à fallu falà. 

L:  Mais Jésus, poussant un grand cri, expira. Ma Ghjesù, avendu tiratu un gran stridu, 

spirò. (on s’arrête un instant, on s‘agenouille et on observe un moment de silence)   

L:  Le rideau du Temple se déchira en deux, depuis le haut jusqu'en bas. Le 

centurion qui était là en face de Jésus, voyant comment il avait expiré, s'écria :                

F:  « Vraiment, cet homme était le Fils de Dieu ! » U cinturione chì ghjera di paru à 
Ghjesù, videndu ch’ellu avia spiratu tirendu tamantu brionu, disse: Di sicuru, st’omu era 
Figliolu di Diu.   
 
+ Ô croix, sublime folie / Ô croix de Jésus-Christ ! (bis) Dieu rend par toi 
la vie / Et nous rachète à grand prix / L'amour de Dieu est folie / Ô croix 
de Jésus-Christ ! VERBUM DOMINI. LAUS TIBI CHRISTE.   
 

 
 
 



4. Prière universelle :  
Dieu de Tendresse, souviens-Toi de Nous 

1. Pour la sainte Église 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions, pour la sainte Église de Dieu : que le Père tout puissant 
lui donne la paix et l’unité, qu’il la protège dans tout l’univers ; et qu’il nous accorde 
une vie calme et paisible pour que nous rendions grâce à Dieu. 

Tous prient un instant en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes : Dieu éternel et 
tout puissant, dans le Christ, tu as révélé ta gloire à tous les peuples ; protège l’œuvre 
de ton amour : afin que ton Église répandue par tout l’univers demeure inébranlable 
dans la foi pour proclamer ton nom. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. ℟. Amen. 

2. Pour le pape 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour notre saint Père le pape, François, élevé par Dieu 
notre Seigneur à l’ordre épiscopal : qu’il le garde sain et sauf à son Église pour 
gouverner le peuple de Dieu. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes : Dieu éternel et tout puissant 
dont la sagesse organise toutes choses, daigne écouter notre prière : protège avec 
amour le pape que tu as choisi, afin que, sous la conduite de ce pasteur, le peuple 
chrétien que tu gouvernes progresse toujours dans la foi. Par Jésus, le Christ, notre 
Seigneur. ℟. Amen. 

3. Pour le clergé et le peuple fidèle 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour notre évêque, pour tous les évêques, les prêtres, les 
diacres, pour tous ceux qui remplissent des ministères dans l’Église et pour l’ensemble 
du peuple des croyants. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes :  Dieu éternel et tout 
puissant dont l’Esprit sanctifie et gouverne le corps entier de l’Église, exauce les prières 
que nous t’adressons pour tous les ordres de fidèles qui la composent : que chacun 
d’eux, par le don de ta grâce, te serve avec fidélité. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. 

℟. Amen. 

4. Pour les catéchumènes 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour les catéchumènes : que Dieu notre Seigneur ouvre 
leur intelligence et leur cœur, et les accueille dans sa miséricorde ; après avoir reçu le 
pardon de tous leurs péchés par le bain de la naissance nouvelle, qu’ils soient 
incorporés à notre Seigneur Jésus-Christ. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes :  Dieu éternel et tout 
puissant, toi qui assures toujours la fécondité de ton Église, augmente en nos 
catéchumènes l’intelligence et la foi : qu’ils renaissent à la source du baptême et 
prennent place parmi tes enfants d’adoption. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. ℟. 
Amen. 

5. Pour l’unité des chrétiens 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour tous nos frères qui croient en Jésus Christ et 
s’efforcent de conformer leur vie à la vérité : demandons au Seigneur notre Dieu de les 
rassembler et de les garder dans l’unité de son Église. 



Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes : Dieu éternel et tout-
puissant, toi qui rassembles ce qui est dispersé et qui fais l’unité de ce que tu 
rassembles, regarde avec amour l’Église de ton Fils : nous te prions d’unir dans la 
totalité de la foi et par le lien de la charité tous les hommes qu’un seul baptême a 
consacrés. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. ℟. Amen. 

6. Pour le peuple juif 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour les Juifs à qui Dieu a parlé, en premier : qu’ils 
progressent dans l’amour de son Nom et la fidélité de son Alliance. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes : Dieu éternel et Tout-
Puissant, toi qui as choisi Abraham et sa descendance pour en faire les fils de ta 
promesse, conduis à la plénitude de la rédemption le premier peuple de l’Alliance, 
comme ton Église t’en supplie. Par Jésus, le Christ, Notre Seigneur. ℟. Amen. 

7. Pour les autres croyants 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour ceux qui ne croient pas en Jésus Christ : demandons 
qu’à la lumière de l’Esprit Saint, ils soient capables eux aussi de s’engager pleinement 
sur le chemin du salut. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes :   

Dieu éternel et tout puissant, donne à ceux qui ne croient pas au Christ d’aller sous ton 
regard avec un cœur sincère, afin de parvenir à la connaissance de la vérité ; et donne-
nous de mieux nous aimer les uns les autres et d’ouvrir davantage notre vie à la tienne, 
pour être dans le monde de meilleurs témoins de ton amour. Par Jésus, le Christ, notre 
Seigneur. ℟. Amen. 

8. Pour ceux qui ne connaissent pas Dieu 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour ceux qui ne connaissent pas Dieu : demandons 
qu’en obéissant à leur conscience ils parviennent à le reconnaître. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes :   

Dieu éternel et tout puissant, toi qui as créé les hommes pour qu’ils te cherchent de 
tout leur cœur et que leur cœur s’apaise en te trouvant, fais qu’au milieu des difficultés 
de ce monde, tous puissent discerner les signes de ta bonté et rencontrer des témoins 
de ton amour : qu’ils aient le bonheur de te reconnaître, toi, le seul vrai Dieu et le Père 
de tous les hommes. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. ℟. Amen. 

9. Pour les pouvoirs publics 

Tous ensemble on dit : ℟. Prions pour les chefs d’État et tous les responsables des affaires 
publiques : que le Seigneur notre Dieu dirige leur esprit et leur cœur selon sa volonté 
pour la paix et la liberté de tous. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes :  

Dieu éternel et tout puissant, toi qui tiens en ta main le cœur des hommes, et garantis 
les droits des peuples, viens en aide à ceux qui exercent le pouvoir ; que partout sur la 
terre s’affermissent avec ta grâce la sécurité et la paix, la prospérité des nations, et la 
liberté religieuse. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. ℟. Amen. 

10. Pour nos frères dans l’épreuve en ce temps de pandémie 



Tous ensemble, on dit : ℟. Prions pour tous ceux qui souffrent des conséquences de la 
pandémie actuelle : que Dieu notre Père accorde la santé aux malades, la force au 
personnel soignant, le réconfort aux familles et le salut à toutes les personnes qui ont 
trouvé la mort. 

Tous prient en silence. Puis, tous ensemble on dit les mains jointes :  

Dieu éternel et tout-puissant, refuge de ceux qui souffrent, regarde avec compassion la 
détresse de tes enfants atteints par cette pandémie ; soulage la douleur des malades, 
donne la force à ceux qui les soignent, accueille dans ta paix ceux qui sont morts et, en 
ce temps d’épreuve, accorde à tous le réconfort de ta miséricorde. Par Jésus, le Christ, 
notre Seigneur. 

℟. Amen. 

 

5. Vénération de la Croix 
Chrétiens, chantons à haute voix : Vive Jésus ! vive sa croix ! 
1) Vive Jésus ! vive sa croix !  Oh ! qu'il est bien juste qu'on l'aime / 
Puisqu'en expirant sur ce bois / Il nous aima plus que lui-même.  
2) Vive Jésus ! vive sa croix ! C'est l'étendard de la victoire / De ce trône, 
il donne ses lois / Il conquiert le ciel et sa gloire. 
3) Vive Jésus ! vive sa croix ! De nos biens la source féconde !  Saint 
autel, où le Roi des rois / En mourant, rachète le monde.   
4) Vive Jésus ! vive sa croix ! Ce n'est pas le bois que j'adore / Mais c'est 
mon Sauveur, sur ce bois / Que je révère et que j'implore.    

 

6. Communion  
1) En mémoire du Seigneur / Qui nous a rompu le pain, En mémoire du 
Seigneur / Nous serons le pain rompu.  
Pour un monde nouveau / Pour un monde d´amour / Et que viennent les 
jours / De justice et de paix ! 
2) En mémoire du Seigneur / Qui nous a donné son sang, En mémoire du 
Seigneur / Nous serons le sang versé 
3) En mémoire du Seigneur / Qui a fait de nous son corps, En mémoire du 
Seigneur / Nous serons son corps livre.  
4) En mémoire du Seigneur / Tout le pain soit partagé ! En mémoire du 
Seigneur / Tous les pauvres soient comblés ! 

 

7. Envoi 
1. Dieu, qui nous appelle à vivre aux combats de la liberté (bis)/ Pour briser 
nos chaînes, fais-en nous ce que tu dis ! Pour briser nos chaînes, fais jaillir en 
nous l'Esprit ! 
2. Dieu, qui nous apprend à vivre aux chemins de la vérité (bis)/ Pour lever le 
jour, fais-en nous ce que tu dis / Pour lever le jour, fais jaillir en nous l'Esprit !                                            

3. Dieu, qui nous invite à suivre le soleil du Ressuscité (bis) / Pour passer la 
mort, fais-en nous ce que tu dis ! Pour passer la mort, fais jaillir en nous 
l'Esprit !   
--------------------------------------------------------------------------------------------------------- 



Ô Croix du Christ ! 

Ô Croix du Christ, symbole de l’amour divin et de l’injustice humaine, icône du sacrifice suprême 
par amour et de l’égoïsme extrême par stupidité, instrument de mort et chemin de résurrection, 
signe de l’obéissance et emblème de la trahison, échafaud de la persécution et étendard de la 
victoire. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dressée en nos sœurs et nos frères tués, 
brûlés vifs, égorgés et décapités avec des épées barbares et dans le silence lâche. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les visages des enfants, des femmes et 
des personnes, épuisés et apeurés qui fuient les guerres et les violences et ne trouvent souvent que 
la mort et tant de Pilate aux mains lavées. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les docteurs de la lettre et non de 
l’esprit, de la mort et non de la vie, qui au lieu d’enseigner la miséricorde et la vie, menacent de 
punition et de mort et condamnent le juste. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les ministres infidèles qui au lieu de se 
dépouiller de leurs vaines ambitions dépouillent même les innocents de leur dignité. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les cœurs endurcis de ceux qui jugent 
facilement les autres, cœurs prêts à les condamner même à la lapidation, sans jamais s’apercevoir 
de leurs propres péchés et de leurs fautes. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les fondamentalismes et dans le 
terrorisme des adeptes de certaines religions qui profanent le nom de Dieu et l’utilisent pour 
justifier leurs violences inouïes. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui en ceux qui veulent t’enlever des lieux 
publics et t’exclure de la vie publique, au nom de quelque paganisme laïc ou même au nom de 
l’égalité que tu nous as toi-même enseignée. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les puissants et dans les vendeurs 
d’armes qui alimentent la fournaise des guerres avec le sang innocent des frères, et donnent à 
manger un pain ensanglanté à leurs enfants. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les traîtres qui, pour trente deniers, 
livrent n’importe qui à la mort. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les voleurs et les corrompus qui au lieu 
de sauvegarder le bien commun et l’éthique se vendent dans le misérable marché de l’immoralité. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les sots qui construisent des entrepôts 
pour conserver des trésors qui périssent, laissant Lazare mourir de faim à leurs portes. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les destructeurs de notre « maison 
commune » qui par leur égoïsme ruinent l’avenir des générations futures. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les personnes âgées abandonnées de 
leurs proches, dans les personnes avec un handicap et dans les enfants sous-alimentés et écartés 
par notre société hypocrite et égoïste. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans notre Méditerranée et dans la Mer Égée 
devenues un cimetière insatiable, image de notre conscience insensible et droguée. 

Ô Croix du Christ, image de l’amour sans fin et chemin de la Résurrection, nous te voyons encore 
aujourd’hui dans les personnes bonnes et justes qui font le bien sans chercher les 
applaudissements ou l’admiration des autres. 



Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les ministres fidèles et humbles qui 
éclairent l’obscurité de notre vie comme des bougies qui se consument gratuitement pour éclairer la 
vie de ceux qui sont les derniers. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les visages des sœurs et des personnes 
consacrées – les bons samaritains – qui abandonnent tout pour panser dans le silence évangélique, 
les blessures de la pauvreté et de l’injustice. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les miséricordieux qui trouvent dans la 
miséricorde l’expression la plus haute de la justice et de la foi. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les personnes simples qui vivent 
joyeusement leur foi dans le quotidien et dans l’observance filiale des commandements. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les repentis qui savent, de la 
profondeur de la misère de leurs péchés, crier : Seigneur, souviens-toi de moi dans ton Royaume ! 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les bienheureux et dans les saints qui 
savent traverser l’obscurité de la nuit de la foi sans perdre la confiance en toi et sans prétendre 
comprendre ton silence mystérieux. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les familles qui vivent leur vocation au 
mariage avec fidélité et fécondité. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les bénévoles qui secourent 
généreusement les personnes dans le besoin et celles qui sont battues. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les persécutés pour leur foi qui dans la 
souffrance continuent à rendre un témoignage authentique à Jésus et à l’Évangile. 

Ô Croix du Christ, nous te voyons encore aujourd’hui dans les rêveurs qui vivent avec un cœur 
d’enfant et qui travaillent chaque jour pour rendre le monde un peu meilleur, plus humain et plus 
juste. 

Dans ta sainte Croix, nous voyons Dieu qui aime jusqu’au bout, et nous voyons la haine qui fait la 
loi et assèche les cœurs et les esprits de ceux qui préfèrent les ténèbres à la lumière. 

Ô Croix du Christ, Arche de Noé qui a sauvé l’humanité du déluge du péché, sauve-nous du mal et 
du malin ! Ô Trône de David et sceau de l’alliance divine et éternelle, réveille-nous des séductions 
de la vanité ! Ô cri d’amour, suscite en nous le désir de Dieu, du bien et de la lumière. 

Ô Croix du Christ, enseigne-nous que l’aube du soleil est plus forte que l’obscurité de la nuit. 

Ô Croix du Christ, enseigne-nous que l’apparente victoire du mal se dissipe devant le tombeau 
vide et face à la certitude de la Résurrection et de l’amour de Dieu que rien ne peut vaincre ou 
obscurcir ou affaiblir. Amen !  

Pape François, 25.03.2017 – Via Crucis – Colisée, Rome 

 


